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145. Support et support singulier de l’hyperfonction

Par Mitsuo MORIMOT0

(Comm. by Kunihiko KODAIRA, M.J.A., Sept. 13, 1971)

Introduction. Soit V une varit rel-analytique oriente.
(resp. ) dsigne le faisceau des germes d’hyperfonctions (resp. de
fonctions rel-analytiques) sur V. Soit T*V l’espace fibr des espaces
cotangentiels sur V. S*V=(T*V\ V)/R/ se dit l’espace fibr des spheres
cotangentielles. On note par (x, i$oo) le point de S*V qui est la classe
du vecteur cotngentiel (x, $) e T* V. zr dsignera la projection canoni-
que de S*V sur V. On peut construire un faisceu C sur S*V et une
pplication fl: --.C tels que la suite suiwnte soit dfinie et exacte

O ---_q)---- zr.C--,O
oh est l’injection naturelle et z,C est l’image directe du fisceau C
par 1 projection zr (Volt pour les dtails [4, 5, 6]). Pour une hyper-
fonetion f sur V, le support de la section /3f du aisceau C sur S*V
s’appelle le support singulier de f, que l’on note par S. S. f--supp/3f.

On salt que les faisceaux et C sont flasques [2], mais le support
singulier de f restreint la forme possible du support de f, et vice versa.
Un cs trs fondamental de cette phnomme est le lemme dfi h Kawai-
Kashiwara, qu’ils emploient pour dmontrer le thorme d’Holmgren.

Citons ee lemme pour la eommodit du leeteur.
Lemme (le lemme (8.5) de [6]). Soient f une hyperfoncion sur t

un voisinage d’un point Xo e V, une fonction rgel-analytique sur 9 telle
que dxo=/=O. Supposons que f satisfait deux conditions suivantes

) S. S. f (Xo, i(dxo)oo) ou S. S. f (Xo, --i(do)OO)
b) supp fc {x e/2 (x) =< ((x0)}.
Alors f s’annule au voisinage du point Xo.
Nous prsentons dans cette note un thorme de la quasi-nalyticit

des hyperonctions de certain type. Notre thorme donne un autre
example de l’interdpendance du support et du support singulier d’une
hyperfonction.

Remarquons ici le rapport de nos rsultats avec des rsultats en

cas de distributions. Dans la terminologie du chapitre 5 de Vladimirov
[7], notre thorme se correspond l’enveloppe B(G) de domaine G,
tandis que le lemme de Kawai-Kashiwara se correspond / l’enveloppe
Br(G).

Presentation du thorme. On suppose dornvant que la varit
V est un ouvert d’un espace euclidien rel E / n/ 1 dimensions. E*


